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ARRET 

DU  CONSEIL  D’ÉTAT 

DU  ROI, 

Qui  ordonne  la  JuppreJJion  d’un  Imprimé intitule  : 
de  la  Banque  cI’Rfpagne,  dite  de  S.r  Charles,  dfc. 

Du  17  Juillet  1785. 

Extrait  des  Regijlres  du  Confeil  d'Etat. 

LE  ROI  étant  informé  que  Ton  répand  dans  le  Public, 
un  Imprimé , intitulé  : de  la  Banque  d’Efpagne , dite  de 
S!  Charles , par  le  Comte  de  Mirabeau,  avec  ^ctte  épigraphe: 
Ploratur  lacrymis  amijfa  pecunia  veris.  Vous  pleure £ votre  argent , 
vos  larmes  font  fncères , Juv.  i/dy.  Ledit  imprimé  fans  nom 
d’imprimeur,  ni  du  lieu  où  il  a été  imprimé,  contenant  une 
Préface , laquelle  commence  par  ces  mots  : l’Écrit  que  j’ aban- 
donne maintenant  à la  prejfe , & finit  par  ceux  - ci  : j’attendrai 
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encore  cette  réponfe  ; neuf  Chapitres  & fix  Notes,  contenant 
cent  quarante-quatre  pages  ; le  premier  Chapitre  commençant 
par  ces  mots  : les  François  ér  les  Efuagnols ; & la  dernière 
Note  fi  ni  (Tant  par  ceux-ci  : que  cette  f fin  dion  efl  quelquefois 
néceffaire  ; enfin,  un  recueil  de  pièces  jufiificatives , commen- 
çant par  ces  mots:  Edit  de  création , & fini(ïant  par  ceux-ci: 
Cour  de  Juflice  & Officiers  ; ledit  recueil  contenant  cent  foixante-. 
deux  pages.  Sa  Majefté  voit  avec  mécontentement  queplufieurs 
Particuliers  hafardent  d’écrire  fur  des  matières  importantes,, 
dont  ils  ne  font  pas  allez  inflruits  pour  pouvoir  procurer  au 
Public  des  connoifiances  utiles  , & que  ces  Auteurs  ne  fe 
bornent  pas  à une  fimple  difeuffion  , mais  qu’ils  insèrent  dans 
leurs  Ouvrages  des  perfonnalités  fouvent  très-injufles , ce  qui 
les  engage  à faire  imprimer  cland.eftinement  des  produébons 
de  leur  malignité  , pour  lefquelles  ils  ne  pourraient  efpérer 
d’obtenir  l’autorifation  néceffaire.  A quoi  voulant  pourvoir  : 
Le  Roi  étant  en  son  Conseil,  de  l’avis  de  M.  le  Garde 
des  Sceaux,  a ordonné  & ordonne  que  l’imprimé,  intitulé: 
de  la  Banque  d’Ef pagne , dite  de  S!  Charles , par  le  Comte  de 
Mirabeau  , avec  cette  épigraphe  : Ploratur  lacrymis  amiffa 
pecunia  veris.  Vous  pleure £ votre  argent , vos  larmes  font  fncères. 
Juv.  iydy.  Ledit  imprimé  fans  nom  d’imprimeur  , ni  du  lieu 
où  il  a été  imprimé , contenant  une  Préface , laquelle  com- 
mence par  ces  mots  : l'Ecrit  que  f abandonne  maintenant  à la 
preffe , & finit  par  ceux-ci  : f attendrai  encore  cette  réponfe  ; neuf 
Chapitres  & fix  Notes,  contenant  cent  quarante-quatre  pages; 
le  premier  Chapitre  commençant  par  ces  mots  ; les  François 
ér  les  Efpagnols ; & la  dernière  Note  finiffant  par  ceux-ci: 
que  cette  df  indion  efl  quelquefois  néceffaire.;  enfin  , un  recueil 
de  pièces  jufiificatives  , commençant  par  ces  mots  : Edit  de 
création , &.  finiffant  par  ceux-ci  : Cour  de  Juflice  & Officiers  ; 
ledit  recueil  contenant  cent  foixante  - deux  pages  , fera  & 
demeurera  füpprimé , comme  contraire  aux  Règlemens  de  la 
Librairie,  & comme  contenant  des  faits  hafardés  & des  per- 
fonnalités  toujours  repréhenfibles.  Fait  Sa  Majeftc , expreffes 
inhibitions  & défenfes  à tous  Libraires,  Imprimeurs,  Colpor- 


leurs  , & à toutes  autres  perfonnes  Je  quelque  qualité  & 
condition  qu’elles  foient , d’imprimer,  vendre,  colporter  & 
diftribùer  ledit  imprimé,  fous  les  peines  portées  par  les  Ordon- 
nances & Règlemens  de  la  Librairie  ; ordonne  que  les  exem- 
plaires en  feront  faifis  par-tout  où  ils  fe  trouveront,  pour  être 
mis  au  pilon  : Ordonne  à tous  ceux  qui  ont  des  exemplaires 
dudit  imprimé,  de  les  porter  au  Greffe  du  Confeil  à Paris; 
& dans  les  Provinces,  à la  Chambre  Syndicale,  dans  l’arron- 
dilfement  de  laquelle  ils  fe  trouveront  , pour  être  lefdits 
exemplaires  mis  au  pilon  , le  tout  fous  les  peines  au  cas 
appartenantes  : Ordonne  en  outre  Sa  Majefté , que  le  préfent 
Arrêt  fera  imprimé,  publié  Si  affiché  par-tout  où  il  appartiendra. 
Enjoint  au  fieur  Lieutenant  général  de  Police  dans  la  ville  de 
Paris  , & aux  fieurs  Intendans  & Commiffiaires  départis  , 
chacun  en  droit  foi  , de  tenir  la  main  à fon  exécution. 
Fait  au  Confeil  d’Etat  du  Roi,  Sa  Majelîé  y étant,  tenu  à 
Yerfailles  le  dix-fept  Juillet  mil  fept  cent  quatre-vingt-cinq. 

Signé  LE  B,ON  de  Breteüil* 
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